
Dès 1936 en Espagne, les antifascistes 
espagnols furent les premiers à s’élever
contre le fascisme européen, les premiers
aussi en 1940, alors que la France hésitait
encore. 
Ils payèrent très cher cette clairvoyance et
ils furent les premiers déportés, en dehors
des prisonniers Allemands et Autrichiens.
Même s’il y a eu des Espagnols déportés
dans tous les camps de concentration, ils 
furent massivement envoyés des stalags au
camp deMauthausen (classé catégorie III,
camp d’élimination), à compter du 06 août
1940 et pour leur rage à défendre la démo-
cratie, ils furent encore les premiers dépor-
tés partis du sol français pour les camps de
la mort (le 20 août 1940, convoi d’Angou-
lême).
Ils portent le triangle bleu des apatrides et
à l’intérieur du triangle la lettre S pour 
Spanien. Au début, ils occupent les places
les plus exposées dans le camp et effectuent
les travaux les plus pénibles. Ils ne trichent
pas face à l’atrocité de leur condition mais
ils se souviennent qu’ils sont des combat-
tants et non des victimes. Dès lors, ils 
entrent en résistance, leur but collectif sera
de survivre et de collecter toutes les preuves
possibles pour témoigner de la terrible 
déshumanité. 
Sur les 7 200 hommes envoyés au camp de
Mauthausen, les deux tiers ont été extermi-
nés. Mais animés de la volonté farouche de
combattre le fascisme, ils n’ont jamais
cessé de résister et de s’entraider, ce qui permit à 2000 d’entre eux de survivre pour témoigner. 
Mauthausen et ses kommandos fut un des derniers camps libérés, le 5 mai 1945. Á cette date, le comité clandestin 
espagnol, qui avait été le moteur de l’organisation internationale clandestine de résistance du camp, était prêt à défendre
chèrement la vie des survivants. 
Au moment du rapatriement, les Espagnols ne pouvaient pas rentrer dans leur pays. Aussi après des négociations, 
furent-ils rapatriés en France puisque c’est de ce pays et à cause de leur engagement à le défendre qu’ils avaient été 
déportés.
Pour toutes ces raisons qui lient étroitement le combat des antifascistes espagnols à l’histoire de la France dans la 
Seconde Guerre mondiale, nous serions heureux de vous accueillir, 70 ans après, au cours de cet hommage rendu à ceux
qui sont tombés et à ceux qui ont pu résister, et nous souhaiterions vous donner la parole afin que leur engagement pour
la liberté soit marqué de votre considération, dans ce lieu symbolique de toutes les luttes populaires pour la liberté. 

Rendez-vous le 5 mai 2015, 15h 30, cimetière du Père Lachaise, 
porte Gambetta, rue des Rondeaux, Paris 20e (métro Gambetta). 
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Invitation

Mauthausen, le 5 mai 1945, jour de la libération du camp


